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Font-Romeu : des fouilles archéologiques 
pour mieux connaître le passé cerdan 

Des fouilles ont débuté sur le territoire de la commune. Les vestiges attendus appartiennent à de nombreuses périodes, 
couvrant 9 000 ans d’histoire, depuis les chasseurs-cueilleurs du Mésolithique jusqu’à la montagne structurée telle que 
nous la connaissons aujourd’hui. - Jean-Baptiste Jamin  

Le territoire de Font-Romeu est riche de nombreux vestiges du passé. Certains 
sont visibles et appréciés de tous. Beaucoup d’autres sont enfouis et plus 
difficilement connus. L’archéologie préventive, qui se réalise notamment avant 
la construction de lotissements, a justement pour but d’exhumer et d’étudier ces 
vestiges pour ensuite les restituer.  

Deux fouilles archéologiques viennent de débuter entre les écoles et le centre 
médical, sur les projets de lotissement La Carella par la SARL Modia et Les 
hauts de Riat Bia par Font-Romeu Aménagement. Elles ont été prescrites par la 
Direction régionale des affaires culturelles Occitanie lors de l’instruction des 
permis d’aménager. L’archéologue Florian Milesi est le responsable d’opération 
pour la fouille de Riat Bia, Wilfrid Galin pour la fouille de la Carella. Les vestiges 
attendus appartiennent à de nombreuses périodes, couvrant 9 000 ans 
d’histoire, depuis les chasseurs-cueilleurs du Mésolithique jusqu’à la montagne 
structurée telle que nous la connaissons aujourd’hui. L’usage de ce versant de 
montagne évolue dans le temps en fonction de la pression créée par les 
groupes humains. Terre de chasse et de cueillette, elle deviendra vite une terre 
d’élevage avec des passages saisonniers de troupeaux ou bien lieu de vie avec 
des installations pérennes. La montagne est aussi soumise à des exploitations 



forestières multiples et revêt une certaine sacralité. C’est un terroir à l’équilibre 
fragile où l’eau sous toutes ces formes joue un rôle essentiel. 

 

Une journée Portes ouvertes est organisée par les archéologues ce dimanche 15 juin dans le cadre des Journées 
Européennes de l’Archéologie. 

La vingtaine d’archéologues investis dans ces missions vont œuvrer durant tout 
cet été 2024 (mi-août et mi-septembre) afin de faire parler les amas de pierres 
laissés par de lointains ancêtres, et collecter méthodiquement les menus débris 
qu’ils ont laissés lors de leur fréquentation de ce petit bout de montagne. Ce 
sont souvent des amas de charbons de bois, parfois associés à des 
céramiques ou à de l’outillage de pierres taillées. Ces vestiges révélés 
permettront de placer dans le temps ces nombreuses fréquentations et 
installations. Les aménagements pratiqués au Moyen Âge et à partir des XVIIe-
XVIIIe siècles lorsque l’élevage des bovins prend son essor, ne seront pas 
oubliés pour autant. 

Journées européennes de l’archéologie 

À l’occasion des Journées européennes de l’archéologie, les archéologues de 
l’Inrap (Institut national de recherches archéologiques préventives) proposent 



une journée portes ouvertes sur ces fouilles afin que chacun puisse prendre 
connaissance des découvertes réalisées et des méthodes mises en œuvre pour 
restituer ce patrimoine fragile. Ils seront accompagnés de chercheurs 
spécialistes de la montagne de l’Inrap et du Groupe de recherches 
archéologiques et historiques de Cerdagne. "Nous allons plutôt montrer notre 
méthode de travail, qu’est-ce que l’on recherche dans cette partie de montagne. 
À cette occasion, du mobilier de l’Âge du Bronze mis au jour en Cerdagne sera 
présenté au public. Nous amènerons le public sur le terrain, sur des fouilles qui 
viennent à peine de débuter" annonce Jérôme Kotarba, archéologue à l’Inrap et 
coordinateur de l’opération. 

Samedi 15 juin, rendez-vous aux écoles, 15 rue du 19 mars 1962. Constitutions 
de groupes pour une visite à pied en suivant le chemin de randonnée. Les 
archéologues recevront le public entre 10 h et 12 h, puis entre 14 et 17 h (16 h, 
dernier départ pour une visite commentée). Contact : Jérôme Kotarba : 
06 08 73 52 58. 

 


